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Homélie du 15 Septembre 2024 
24e dimanche du T.O. 

Jc 2, 14-18 
Mc 8, 27-35 

 
 Personne n’a la foi parfaitement pure, même les plus grands croyants ont une foi remplie 
d’ambiguïtés et l’apôtre Pierre en est aujourd’hui l’illustration. En effet, à la question de Jésus « Pour 
vous qui suis-je ? », il répond par cette profession de foi claire et nette : « Tu es le Christ ! » Pourtant tout de 
suite après, quand Jésus annonce sa passion, sa mort, et sa résurrection, Pierre se met à lui faire de vifs 
reproches. C’est alors que sans ménagement Jésus le traite de Satan : « Passe derrière moi, Satan ! » La foi 
de Pierre est forte, solide et pourtant très ambigüe car c’est la foi messianique. Pierre croit que Jésus est le 
Christ, oui, mais le Christ-Messie, celui qui va apporter au peuple Juif la puissance, la richesse, la domination, 
bref la réussite humaine la plus éclatante, alors que Jésus veut être le Fils de Dieu qui donne sa vie pour 
sauver l’humanité : Jésus n’est pas venu pour dominer le monde mais pour se donner par amour au 
monde, à tous et à chacun. Peu à peu en suivant Jésus, Pierre va purifier sa foi pour devenir le plus grand 
des apôtres, il nous invite nous-mêmes à purifier notre foi de toutes ses ambiguïtés. 
 

 Purifions notre foi si notre foi est comme celle de Pierre trop messianique, c'est-à-dire 
intéressée, si nous pensons que le Christ va nous donner la réussite humaine, la santé, une belle 
carrière, le succès dans nos projets, si nous pensons qu’il va intervenir pour nous épargner les 
épreuves, les malheurs, la souffrance, bref si nous pensons qu’il va mettre sa toute-puissance à notre 
service pour qu’on puisse faire sans difficulté tout ce qu’on a envie de faire, pour qu’on réalise tous nos 
rêves. Ce que Jésus veut nous donner, ce n’est pas cette réussite humaine dont on rêve mais la 
réussite du cœur, un surplus d’amour qui nous pousse à donner notre vie à Dieu et aux autres et c’est 
ça que représente la Croix : « Si quelqu’un veut marcher à ma suite, qu’il renonce à lui-même, (à ses 
désirs, à ses rêves), qu’il prenne sa croix et qu’il me suive. Car celui qui veut sauver sa vie la perdra ; 
mais celui qui perdra sa vie, (celui qui donnera sa vie) à cause de moi et de l’Évangile la sauvera. » 
Que notre foi nous aide à prier Dieu, à nous tourner vers Lui, non pour le mettre à notre service mais 
pour qu’on se mette à son service et au service des autres dans l’amour qui donne tout. 
 

 Purifions notre foi si notre foi est trop simpliste, si notre foi est ce que l’on appelle la foi du 
charbonnier,la foi de Celui qui croit tout ce qu’on lui dit sans se poser de questions, sans discerner si 
c’est vrai et juste ou non et sans chercher à approfondir pour développer et enrichir sa croyance. Pour 
développer et faire grandir notre foi, sans cesse Jésus nous pose la question « pour vous qui suis-
je ? » Il ne s’agit pas de lui donner des réponses toutes faites mais comme Pierre de lui dire ce qu’il est 
pour nous dans notre vie, ce qu’il fait pour nous, en nous. Suivant les jours, Jésus est le « Le Sauveur 
qui nous aide à sortir de nos difficultés et de nos épreuves, ou « le Bon Pasteur » qui nous guide et 
nous porte avec amour, ou « le chemin, la vérité, la vie » qui nous aide à voir le vrai sens de notre vie, 
ou « la lumière du monde » qui donne l’Espérance de la Résurrection, ou le « Serviteur » qui nous 
apprend à servir les autres, ou « l’Emmanuel, Dieu avec nous » qui nous met en permanence en 
relation avec Dieu, ou « l’Ami » à qui on peut tout confier et sur qui on peut toujours compter, ou « le 
pain de vie » qui nous nourrit de son amour et de sa force pour assumer toutes nos responsabilités. Ne 
nous contentons pas d’une foi simpliste, figée, routinière mais ayons une foi intelligente qui 
creuse, approfondit tout ce que Jésus est pour nous, lui à qui on peut donner toute sorte de noms 
et de titres correspondant à ce qu’il fait en nous et dans notre vie. 
 

 Purifions notre foi si notre foi est trop passive, c’est l’appel de Saint Jacques dans la deuxième 
lecture : « Ainsi donc, la foi, si elle n’est pas mise en œuvre, est bel et bien morte. En revanche on va 
dire : « Toi, tu as la foi ; moi, j’ai les œuvres. Montre-moi donc ta foi sans les œuvres, moi, c’est par 
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mes œuvres que te je montrerai la foi. »Que notre foi soit donc active pour être vraie et vivante. 
Pour cela nous avons deux types d’œuvres à faire, deux sortes de travail et d’action à vivre :un travail 
sur nous-mêmes, pour nous convertir, changer notre vie, être plus généreux, plus aimants, plus 
joyeux, plus paisibles, plus patients, plus bienveillants, plus humbles, plus fidèles, plus confiants etc… 
Et nous avons à agir pour les autres, à nous mettre à leur service pour répondre à tous leurs 
besoins, pour les aider, les soutenir, partager tout ce que nous pouvons avec eux, et sur un plus long 
terme nous devons prendre des responsabilités, nous engager dans les associations humaines ou 
dans les communautés chrétiennes. C’est donc à chacun de voir ce qu’il faut faire pour que sa foi soit 
active et non passive car « si quelqu’un prétend avoir la foi, sans la mettre en œuvre, à quoi cela sert-
il ? » avertissait Saint Jacques tout à l’heure. 
 

 Enfin, purifions notre foi si elle est trop discrète, trop cachée, si on ne l’exprime pas ouvertement, 
si on ne la montre pas publiquement, si on dit : « la foi, ça ne regarde que moi ! » Quand Jésus 
interroge ses disciples : « Pour vous qui suis-je ? », il les incite à dire ouvertement, publiquement leur 
foi en Lui et c’est ce que fait Pierre devant tout le monde : « Tu es le Christ. » Il ne s’agit pas de brandir 
notre foi comme un drapeau et de faire du prosélytisme mais d’oser en parler à l’occasion en famille, 
avec les amis, les collègues quand on aborde certains sujets, quand il s’agit de faire des choix où des 
valeurs importantes sont en jeu. Montrer notre foi c’est aussi montrer qu’on est pratiquant, qu’on ne vit 
pas la foi tout seul mais avec une communauté qui nous porte, nous stimule et nous empêche de nous 
construire notre propre religion selon nos propres idées. Montrer notre foi, c’est surtout la vivre 
ouvertement en nous comportant en chrétiens au milieu des autres. Jésus nous a dit : « Vous êtes le 
sel de la terre, la lumière du monde. » Il faudrait que notre comportement soit une lumière pour les 
autres, que les autres puissent dire « Oh lui, il y croit vraiment, il vit ce qu’il croit, il nous donne l’envie 
de croire nous aussi ! » 

 
En ce dimanche, comme Pierre proclamons donc notre foi chrétienne mais surtout cherchons désormais à 

la purifier sans cesse de toutes ambiguïtés avec l’aide de Dieu à qui nous pouvons dire et redire sans cesse 
l’oraison de ce jour : « Accorde-nous Seigneur de te servir avec un cœur sans partage. » Notre foi n’est pas 
pure parce que notre cœur est partagé, attaché à nos intérêts, à nos peurs, à notre passivité, à notre paresse 
plus qu’à Dieu. Que Dieu nous donne donc ce cœur sans partage attaché à Lui seul comme à la priorité des 
priorités. 
 
Amen ! 
 

René Pichon 
 
 


